
           Sortie dans le Boulonnais les 21 et 22 mai 2011 

 

Notre sortie a eu pour cadre le Boulonnais avec 3 pôles d’intérêt : 

-La Pointe-aux-Oies, ses dunes et ses ateliers de taille néolithiques, 

-Le Cap Blanc-Nez, ses imposantes falaises blanches du Cénomanien avec la 

recherche de fossiles, 

-Le Cap Gris-Nez  et son paysage géologique 

Ont fait le déplacement : Claude et Jacqueline, Gérard et Geneviève, Monique, 

Nicole, Hélène, Françoise, Anne et Jacques. 

 

Le 21 : 

11h00 : rencontre impromptue à l’aire de la Baie de Somme pour un café en face 

du plan d’eau et de ses canards 

11h45 : Les trois voitures convergent à l’Eglise de Wimereux pour prendre la 

route de la côte vers le nord et la La Pointe-aux-Oies. 

Appel désespéré à Georges .  Nous ne trouvons ni la forêt néolithique fossile ni 

les poches de galets dans le sable contenant les chopping tool. Hélas, 

l’assistance géologique par téléphone ayant ses limites, nous rentrons 

bredouilles sur la dune où Claude nous attend avec des fragments de lames et … 

une petite mine critique : déjà une demi-heure de retard ! 

La pause sera courte mais agréable : nous déjeunons doucement chauffés par le 

soleil, le regard sur la mer et le vallonnement des dunes qui ondulent jusqu’à 

Ambleteuse.   

Mise au point de Claude : nous ne sommes pas arrêtés au bon parking. Nous 

nous déplaçons et passons plusieurs heures à examiner sous tous les angles des 

silex taillés. Taillés par qui ? l’homme ou la nature ? L’examen collectif des 

pièces conduit les malheureux débutants à rejeter la quasi-totalité des pièces 

collectées. Quelques belles trouvailles néanmoins.  



   

 

 

 Vue vers Ambleteuse                          oursin dans sa gangue de silex 

 

Les débutants se consoleront avec la beauté des paysages : arrêt à Cap Gris-Nez 

pour admirer le panorama du haut du promontoire. Une curiosité géologique : 

les « œufs », concrétion calcaire. 

Sur la route du restaurant, nous perdons et retrouvons Gérard, ce qui nous vaut 

d’admirer longuement, « les bourgeois de Calais », le groupe d’Auguste Rodin, 

devant la mairie de la ville. Notre groupe augmenté d’Anne arrivée par le train 

prend le chemin du restaurant où nous attend André Holbecq notre guide pour 

la journée de dimanche. Il nous transporte des Iguanodons Belges incluant celui 

du musée de Bruxelles remonté de travers à la première femme paléontologue 

anglaise et  des poissons fossilisés en Roumanie aux vignobles de ce même pays. 

Nous passons un long moment en Roumanie, le pays de la femme d’André qui 

évoque aussi bien les orphelinats et ses voyages humanitaires à la chute de 

Ceaucescu que la musique de la langue, la gentillesse des habitants et la beauté 

des filles. 

Il nous faut ensuite regagner notre B&B grâce au GPS de Jacques pour une 

courte nuit : le géologue amateur doit se lever tôt ! 

 

22 : 

Départ  à 8h30, le soleil se voile et le vent forcit. On passe les polaires et les 

coupe-vents. Descente à Escalles au pied de la falaise au sud de Cap Blanc-Nez 

après un court exposé d’André qui nous met en garde contre une erreur trop 

commune : la confusion entre pyrite et marcasite (avec un seul s). 

On sort les marteaux et bang ! Après 2 km sur la plage et 3h d’effort, nous voilà 

avec quelques fossiles :  



    

En plein effort et.... en plein vent                  Inoceramus crippsi 

 

Retour aux voitures un peu déconfits, pas de grasses ammonites pointant leurs 

spires hors des blocs de craie grise. Courage ! Nous bougeons et nous 

rapprochons de Wissant où les petites ammonites noires pullulent. Hélas elles 

pullulaient ! Car les plaques calcaires sont recouvertes du sable venant de la 

plage de Wissant. 

Coup de fil de Monique à Claude ; Monique et Nicole sont restées sur le parking 

du Cran d’Escalles, « abandonnés » par leur chauffeur parti se restaurer à 

Wissant ! Claude vole au secours des brebis égarées….   

Il nous faut un café au restaurant de la Sirène au pied de Cap Gris-Nez pour 

retrouver notre énergie. Nous reprenons la route une dernière fois avec André 

pour aller voir chez un de ses amis tous les fossiles que nous rêvons de collecter. 

Philippe Titrent possède en effet une superbe collection de fossiles du 

boulonnais. C’est aussi un orfèvre pour dégager et mettre en valeur de superbes 

ammonites, dont une quinzaine, encore dans leur gangue, attendent leur tour 

dans l’entrepôt.  



     

ammonites Aulacostephanus ( Collection de Philippe Titrent) 

 

Alors quand est-ce qu’on y retourne ? 

 

Rédactrice Hélène Quéré 

 

 

 

 


